
Un gros coup d’eau en Lotbinière!

Une réalisation de votre MRC

Finalement, n'oubliez pas que l'automne est à nos portes... 
Gardez vos feuilles mortes pour qu'elles deviennent un intrant indispensable au compost domestique
ou pour protéger vos plates-bandes en hiver

Évitez de placer vos feuilles mortes à la poubelle

Disposez vos feuilles mortes dans les conteneurs identi�és dans votre municipalité

Encore une fois cette année, la population de la MRC de Lotbinière a bien répondu à la collecte de résidus verts. Malgré sa stabilité au 
cours de la dernière année, nous pouvons estimer le tonnage détourné du LET (lieu d’enfouissement technique) de Saint-Flavien à près 
de 500 tonnes métriques de résidus verts, lesquels ne seront pas enfouis, mais bien revalorisés en compost.

Malgré ce succès, il faut garder en tête que l’herbicyclage et le compostage domestique
demeurent une solution plus ÉCOLOGIQUE et plus ÉCONOMIQUE.

Irène aura laissée sa trace lors de son passage le mois dernier en Lotbinière. De nombreux cours d’eau 
sont sortis de leur lit dans la région : la rivière Beaurivage et Chaudière plus au sud et pour la zone du 
Chêne, la rivière du Bois Clair et du Chêne ont également fait des siennes en inondant à quelques 
endroits, notamment dans le village de Saint-Édouard-de-Lotbinière. 

Même si l’on pourrait penser que plus vite l’eau est évacuée mieux c’est, parfois lorsqu’une trop grande 
quantité d’eau arrive au même moment, qu’elle dépasse la capacité des rivières, des inondations 
peuvent survenir. La réaction des cours d’eau à ces « coups d’eau » est très complexe; plusieurs facteurs 
peuvent l’influencer dont la vitesse à laquelle l’eau est drainée dans tout le bassin versant. 

Par exemple, l’eau qui ruisselle sur des surfaces imperméables (ex : asphalte) et qui emprunte des 
canaux de drainages de surfaces ou souterrains, l’eau qui traverse un cours d’eau redressé (sans 
méandre pour la ralentir) ou qui s’infiltre difficilement dans un sol argileux imperméable sera rapide-
ment acheminée en grande quantité aux rivières. 

C’est pourquoi les zones tampons naturelles (milieux humides, milieux forestiers, bandes riveraines, 
méandres des cours d’eau) ou artificielles (bassins de rétention) à l’intérieur d’un bassin versant 
prennent toute leur importance dans ces situations. Ils permettent de ralentir en quelque sorte l’arrivée 
de l’eau dans les cours d’eau et d’ainsi diminuer la montée rapide des eaux. 

Heureusement, ces événements extrêmes ne surviennent que très rarement. Toutefois, avec l’arrivée des 
changements climatiques, on pourrait s’attendre à ce qu’ils se produisent plus souvent!

Collecte de résidus VERTS
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Texte : Marie-Andrée Boisvert – Chargée de projets

Rivière du Bois Clair à la hauteur de la route Soucy dans le village de 
Saint-Édouard-de-Lotbinière après le passage d’Irène. Selon des 
témoignages, l’eau dépassait le garde-corps au maximum de l’inondation.

L’OBV du Chêne est un OSBL dont la mission est la mise en œuvre 
d’une gestion intégrée et durable de l’eau dans la zone du Chêne.
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